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f HENRY DE MANDROT

Henry de Mändrot, bien connu dans le monde des liis-
toriens, des artistes et des ecrivains, est decede subitement
ä Lausanne le 21 juillet dernier. Malade depuis longtemps,
il avait voulu encore, l'hiver dernier, visiter les exploitations
agricoles qu'il avait fondees au Texas, et il en etait rentre
tres fatigue et affaibli. Son deces a cependant vivement
frappe le tres grand nombre de personnes qui avaieut eu

l'occasion d'apprecier son caractere et sa bienveillance.

Fils du colonel de Mandrot, l'auteur de YArmorial Van-
dois et de Marguerite de Gingins, fille elle-meme du colonel

Aymon de Gingins, il etait ne le 4 juin 1861. II avait le gout
tres vif des recherches historiques et surtout genealogiques.

En 1910, avec Berthold van Muyden et F.-A. Forel, pour
ne citer que les disiparus, il avait fonde et il presidait des

i lors, la « Societe vaudoise de Genealogie », qui s'est donne

pour täche la publication de genealogies des families vau-
doises notables ; le premier fascicule a paru en 1912 et le

quatrieme dernierement. Pour elle, il n'epargnait ni
recherches, ni courses, ni demarches,. II avait encore assiste

ä l'assemblee generale de la Societe, le 14 mai dernier ; mais,

dejä gravement atteint, il n'avait pu en prendre la presi-
dence.

II avait de meme fonde, le 28 octobre 1911, et presidait
egalement depuis sa fondation « La Societe du Musee Ro-

mand », dont le but est de rechercher, de recueillir et de con-

server, en vue d'en constituer un Musee de la Suisse ro-
mande, les meubles artistiques et les objets decoratifs an-
ciens. II avait mis ä la disposition de ce groupement le

chateau de La Sarra, ses belles collections et les precieux
documents qu'il abrite. C'est lui qui, au mois d'octobre 1915,
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avait rachete, pour le Musee romand, les tres belles stalles

provenant de la salle de justice de la Commanderie de La
Chaux, pres Cossonay, qui avaient ete vendues et dispersees.

II avait publiquement manifeste sa volonte de faire don ä

la « Societe du Musee Romand », dans les formes legales,

avec entree en possession apres sa mort et moyennant un

usufruit, du chateau de La Sarra.

C'etait un fidele habitue des seances de la Societe d'his-

toire de la Suisse romande, qu'il avait magnifiquement regue
le septembre 1913 au chateau de La Sarra et ä laquelle

il a frequemment presente d'interessantes communications ;

la derniere fois, ce fut ä Grandson, le 24 septembre 1919.
Admirablement seconde par Mme Henry de Mandrot, nee

Revillod, il avait fait du chateau de La Sarra l'asile des

lettres, de l'histoire et des arts. La « Fete d'art » qu'ils y
organiserent le 11 septembre 1913, ä l'oceasion de la

reunion de la Societe d'histoire de la Suisse romande, est encore
dans toutes les memoires. La Buche de Noel de Rene Moräx, ^

dont la scene se passe au chateau meme, y a eu sa premiere
j epresentation.

Le defunt manifesta toujours aussi une grande Sympathie

pour la Societe vaudoise d'histoire. Lorsque celle-ci se

reunit ä La Sarra il y a quelques annees, il l'avait regue
dans son chateau avec une bienveillance et une courtoisie
dont les assistants se souviendront longtemps encore.

Henry de Mandrot a donne ä plusieurs de nos journaux
d'interessants articles (recits de voyages, croquis historiques,
etudes economiques, etc.).

C'etait l'homme le plus courtois et le plus aimable.
II n'en etait point d'une plus parfaite simplicite, d'un
abord plus facile et plus agreable ; c'etait un causeur des

plus interessants, un esprit ouvert, tres doux, sans prejuges,
attentif ä toutes les manifestations de la vie, bienveillant



— 255 —

envers tous, incapable de rancune, un excellent citoyen ai-

mant profondement son pays et voulant son bien. Tous ceux

qui l'ont approche et qui ont pu ainsi apprecier les grandes

qualites de coeur de ce parfait galant homme, lui conserve-

ront un affectueux et fidele souvenir.

BIBLIOGRAPHIE

Recueil de genealogies vaudoises

La Socidte vaudoise de genealogie a fait paraitre dernierement
le quatrieme fascicule de son premier volume -1. II est du plus grand
int^ret et renferme la gdnealogie complete de la famille de Char-
riere et la premiere partie de celle des families Marcuard et
Chuard.

La premiere nous est prdsent£e par M. W. de Charriere de Sdvery

que ses nombreux et savants travaux ont fait connaitre depuis de
nombreuses anndes au public cultive. Sa famille apparait ä Cosso-

nay au commencement du XVT siöcle; eile a fourni un grand
nombre de personnalites qui ont honor£ leur pays dans l'armde,
dans la magistrature, dans les lettres, etc., et s'est divisde en un
certain nombre de branches dont plusieurs existent encore. M. W.
de Charriere nous a donnd la un travail considerable auquel recour-
ront souvent les personnes qui, chez nous, s'intdressent k l'histoire
du Pays de Vaud.

M. Fernand Tavel nous präsente ensuite l'histoire de la famille
Marcuard qui, originaire de Grandcour, quitta cette localite au
milieu du XVIe si£cle pour s'etablir k Payerne, oil un certain nombre

de ses membres occup£rent des situations en vue dans la

magistrature. Plusieurs branches' de cette famille s'dtablirent k
Berne dans le courant du XVlIIe si&cle. Leur histoire fera l'objet
d'une monographic speciale qui sera publide dans le fascicule sui-

vant.
La famille Chuard nous est pr6sentde par M. Maxime Reymond

Elle descend de Mermet Chuard, de Cugy au canton de Fribourg
oü il vivait en 1381. Un de ses descendants, Pierre, ouvrit k

Payerne, en 1514, un bureau d'avocat. Sa famille continua k habi-

1 Lausanne, Georges Bridel et C", editeurs.
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